
Spr e.t arrivé,ils ont trahi et abandolunné leur êvêque,le livrant au déJain
- et au mépris des hérétiques.Sur 7,000 votes eathuliques,les cinq candidàtz

( de PlE'vèque n'un ont cu que 2,300.Cepeniidant quatre des cinq ucons rayés
mnt perdu leur election et les lhgs ont réussi.
-Les lc u de partis et presque toute la banide,cemposde du iprti de l'évù-

" que, sont ir:andais.ll est msaitenant évident que les papistes du lieu et des
autres pays mit relusé de marcher avec eux,et uiusi l'évögue,qui est un Ir-
landais, e.st resté avec une garde de caporat. . . . '
"Naturellenet tout ce qu'il y a d'important, dans ce iappoi t, est faux ou

dans le luhit out das il le colvris, et la plus grand partie est ingul!eCmenlt ri-
dicule. Vuici les faits selon toute leur vérité : comme le temiu, de I'É,!ection
approcait, une assembuîei fut convoquée dans Carull-H-ill, et à cette assem-
blee qui fut tra-nmreuse et ci plus graide partie catholique, il fut résolu
d'ecarter toutes tycnsu'idrntiotns polituest de unnmmer comme candidats des
personnes qui voteraient selon les règles d'une cumnittue juttice sur la ques-
Lion des écoicS. L'é•.que accéda ti ès- volontis à cette iésolution. Cu:en -
dant eut rCeont à cette mnestre ien tIn -'at[endait pas à uit succès ium-
diat.Oa savait bien qu'une partie considérable des électeurs ailholiques étaient
1;és par l..s engagemens d pai ti et qu'il faudrait tui tems pour amener a fin
un prvu:odé ilnne réelle. Onr savait aussi que plusieurs de leurs
parti-ans protestans les abandonneraient, au ruoment où ils verraient les en-
th oli quites prendre letr cause en leturs mains pro1pre. Ils crurent donc qu'il
valait mieux attene ille occasion plus favorale pour opposer à l'injustice
une résiàt;tcee plus courageuse et plus efficace. Enfin, le jour de l'é!eution.
arriva. Le nombre des é:eeuicrs catholiques est estiné étre de 7 à 10,000.
L'élection, s;ouis tout autre rapport, excitait peu d'intérêt, et un très-petit nom-
bre d'élceteurs se rendit nu puio. Cependant il parait d'apres le voyagcur
gé.evois, que 2200 lecteuirs mlboliqis vorårent et réutssirert à faire rejeter
quntre candidnits locufuco. qui étaieint trop poltrons on trop fanatiques pour
soutenitr la iberté de conscienc et celle de léducation. Cet acte signalé do
justice contre des criininnls pubhlies est repîrésenoé avec .suunauce par l'écri-
vain whiz comme une défant ignomiiiuse.

"L'évêuiîe n'est pas si peiu sage que de croire qu'au premier sgnal,10,000
homnes vont ab:tnd<itonner tout d'ui coup Icur ancien parti, et toutes leurs
liaisn3t politiques. Clest un grand triurplie que d'avoir persuadé 2300 d'un
premier essd. C'est 'a.mince do beaucoup d'nutres. Rome ne s'est pas
fait dans un jour, et il iy aucune in)ljusticc enracinée quinuisse s'exlirpir
d'un premier assaut. Mais une chose est certaine. c'st que 'e:emplu de l'é-
lectioni nctuelie lue sera pas sans etrle. Les quatre locofoco nalheuireu lx ,ont
un nyertissement à leur parti dle ce faire a l'avenir une privi-ion de votes ca-
tholiques. Il néchappera pas à Pltatention (le ces aspirais inîcertains que
2300 de ce mois du novembre peuvent étre doublds en novembre 1842, et
que dans le cours d'une nnce ou deux ce nombre peut quadrupler. Quant
h l'imputation que les catloliques irlandais étnient la seule culsse qui siip-
portât leur évèqueon nous permettra d'en dotter.juîsqu'à ce qu'elle repose sur
une meilleure autorité ; mais nous profitons de cette occasion pour observer
que si Ilirnputation est vraie, elle est bien honorable pour les Irland2ia L.mé-


